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Hier : la mécanisation des 

tâches
ÅLôapr¯s guerre est lô®poque que lôon 
peut aujourdôhui interpr®ter comme celle 
de la « mécanisation ». Dans tous les 
secteurs dôactivit®, la machine vient en 
aide ¨ lôhomme. Côest ®vident dans 
lôindustrie, lôagriculture, le bâtiment et 
les travaux publics. La démarche fut 
plus tardive sur le secteur des espaces 
verts.



Côest lôimage du cantonnier

ÅCelui qui fauchait encore à la faux les 

talus et les accotements routiers va 

utiliser des outils mécaniques pour 

effectuer son travail.

ÅRésultats immédiats : réduction de la 

pénibilité, baisse des maladies et 

accidents, la durée de vie augmente, la 

rentabilit® sôaccroît.



Côest lôimage du laboureur

ÅLa traction animale est remplacée par le 

tracteur. Le laboureur est assis sur son 

engin, lôinstrument aratoire est attel®. La 

mécanisation entraîne à la fois des 

gains de productivité mais aussi des 

changements de comportement chez 

les paysans qui deviennent agriculteurs 

puis agro-managers.





Espaces verts : la tondeuse 

devient indispensable
ÅDes premières tondeuses à celles 

dôaujourdôhui, nôoublions pas que la premi¯re 

machine est à coupe hélicoïdale, le marché a 

franchi un véritable fossé technologique.

ÅA plusieurs niveaux : évolution des dispositifs 

de coupe (extension de lôoffre), motorisations, 

transmissions, adaptation du poste de 

conduite ¨ lôhomme, augmentation du confort, 

prise en compte de la sécurité.



Rappel : il y a 10 ans

ÅLes tondeuses étaient lourdes, moins 
motrices, moins maniablesémoins belles. De 
nouveaux matériaux sont peu à peu utilisés 
(certains provenant de lôindustrie automobile, 
de lôagricole ou du TP). Les transmissions 
hydrostatiques deviennent omniprésentes et 
lôhydraulique indispensable. Le confort au 
poste de conduite évolue. Les efforts portent 
sur la baisse des vibrations, du niveau sonore, 
des émissions polluantes des moteurs ?



Que sôest-il passé ?

ÅLe utilisateurs professionnels ont vu 

arriver sur le marché de nouvelles 

technologies. La direction assist®e sôest 

banalis®e, la transmission sôeffectue par 

pédale au pied (marche avant et arrière 

en automatique). Les commandes sont 

aisément accessibles, les opérations de 

maintenance sont globalement facilités.



Grâce à qui ?

ÅLes centres de recherche et de 

développement des constructeurs ne 

sont pas restés inactifs. Ils ont cherché 

des solutions techniques pour coller aux 

besoins du marché et ne pas se laisser 

distancer par dôautres univers o½ la 

valeur marchande unitaire des produits 

est beaucoup plus grande. 



Les rôles des normes

ÅChemin faisant, lô®volution de la soci®t®, 
lô®mergence de nouveaux besoins, la prise 
en compte de lôenvironnement et de la sant®, 
ont conduit le législateur à établir des normes 
devenant des réglementations faisant force 
de loi. Ceci a conduit les services de R & D 
des industriels à concevoir des produits 
moins polluants, moins énergivores, 
préservant la santé et la sécurité des 
utilisateurs.



Des normes omniprésentes

ÅCes normes ont des répercutions directes sur 

les motorisations (émissions polluantes, 

bruit). Elles ont fait émerger et rendu 

obligatoires de nombreux dispositifs de 

sécurité (arrêt des lames, sécurité de mise en 

marche et dôarr°t de la machine, de mont®e 

et descente du bac, de protection des parties 

mobiles (courroies, prises de force). 

Systèmes de réduction des vibrationsé



Des normes qui continuent de 

se durcir
ÅLes différents Etats avec les organismes de 

normalisation et les laboratoires de 

certification continuent dôexercer sur les 

industriels une pression importante dans le 

sens de la protection de lôenvironnement et 

de lôindividu. Côest vrai pour les moteurs et 

pour la sécurité des personnes. De nouvelles 

étapes sont déjà programmées.



Où en est-on ?

ÅMoteurs : sous lôimpulsion des 

réglementations américaines (Carb-

EPA) ensuite appliquées en Europe, les 

normes induisent lôapparition de 

nouvelles générations de moteurs 

« plus propres è. Apr¯s lôEuro 3 (tier 3 

aux U.S.A.), côest lôEuro 4 qui est en 

ligne de mire.



La pollution : un combat 

planétaire
ÅCôest la lutte contre la pollution 

atmosphérique qui est engagée. Ce qui 
signifie lôapparition de moteurs plus 
complexes, à injection, régulés par 
lô®lectronique. Pourquoi pas, demain, de 
nouveaux moteurs fonctionnant avec de 
nouveaux carburants : gaz, électriques 
avec de nouvelles générations de 
batterie.



Tondeuse fonctionnant au gaz



De lô®nergie fossile au 

renouvelable
ÅLa connaissance actuelle beaucoup 

plus précise des gisements disponibles 
en énergies fossiles et de leur rareté 
ouvre la porte aux nouvelles énergies : 
bio-énergies ou agro-carburants, 
emploie du Lithium (pas renouvelable 
non plus) pour les batteries, arrivée de 
moteurs à hydrogène ou de piles à 
combustibleé



Tracteur à hydrogène



La protection de lôeau

ÅLa Loi sur lôEau qui est une r®glementation 

européenne va entrer beaucoup plus 

concr¯tement dans une phase dôapplication. 

Elle va obliger les utilisateurs des machines à 

employer des huiles et des graisses 

biod®grables afin de r®duire la pollution dôune 

ressource primordiale. 



Lôarriv®e des technologies 

embarquées

ÅQuoique lôon en pense nous sommes 

entr®s dans la p®riode de lô®lectronique, 

de lôinformatique, des robots et des 

technologies de communication. Tous 

ces domaines vont apparaître peu à 

peu (à force de démocratisation et de 

réduction des coûts) sur les machines 

dôentretien des espaces verts.



A quoi faut-t-il sôattendre ?

ÅUtilisation des circuits imprimés, de 
lôinformatique et des capteurs : tondeuses 
robots

ÅArriv®e de syst¯mes de navigation GPS (côest 
déjà le cas en agricole et TP) sur les 
tondeuses de grand rendement pour les 
stades et les golfs

ÅIntroduction des tondeuses à batteries 
professionnelles



Systèmes de guidage par 

GPS



Apparition des robots


